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Evolution des STAPS à l’université G. UHLRICH  
 
Au niveau de la place de la filière STAPS dans l’Université et de la filière « enseignement » dans les STAPS 
 L’université de Paris Saclay entre dans le classement des universités d’excellence, elle va représenter la 

France ; 
Incidence sur le STAPS car mise en concurrence des différentes filières sur les budgets. 
Emergence de licences à double vitesse : licence excellence / licence « pour les nuls » 
Les STAPS ne devraient pas faire partie de ces filières d’élite. 

 
 Place de la filière enseignement a perdu beaucoup de place dans les STAPS, environ 45% des étudiants. 
Cela a une incidence par rapport au profil des professeurs recrutés. 

 
 Les STAPS se caractérisent par des filières multiples avec une multiplication des métiers post études. 

 
Au niveau de l’encadrement : 
La loi sur l’autonomie des universités a eu pour conséquence sur les filières STAPS en France => un recrutement 
massif sur des emplois précaires  et gel des recrutements en fonction des budgets propres de chaque université. 
A Orsay, les effectifs ne cessent d’augmenter pour autant le recrutement prévu en novembre n’a pas été fait. Sur les 
5/6 postes espérés et dont il y a vraiment besoin, seuls 2.85 postes ont été créés mais le solde des postes est 
toujours à – 3 ! 
De plus, suite à un départ en retraite, le poste de sociologie a d’abord été gelé puis simplement supprimé. 
Les métiers de l’intervention de l’éducation perdent de la place. 
Les ESPE sont des aspirateurs à des enseignants chercheurs (MCF). 
Les recrutements se font en fonction de la matière enseignée et malheureusement les sciences de l’éducation ou les 
filières intervention ne sont pas les plus plébiscitées. 
De plus en vue d’une valorisation de la carrière des MCF, le champ des STAPS lié à l’enseignement ne garantit pas de 
réussite et d’évolution de carrière … Il vaut mieux s’intéresser aux matières scientifiques pour lesquelles la 
publication d’articles dans les revues est plus simple ! Les revues Contre-pied, la revue EPS ou les cahiers de Nantes 
ne sont pas reconnus comme tels ! 
De plus il existe une vraie problématique par rapport au nombre de femmes ultra minoritaire à ces postes de MCF. 
 
Au niveau du recrutement des étudiants : 
 Parcours sup est venu remplacer APB. 

Il est censé garantir une entrée contrôlée sans sélection  
Il est caractérisé par une évolution de jour en jour Les réponses échelonnées de mai à septembre. 
Une variation des critères est possible. 
Si l’entrée est contrôlée, la sortie elle n’est pas valorisée. 
3 réponses possible de la part des universités : oui / oui si / en attente  
Les vœux ne sont pas géographiques juste sur les filières. 
Il y a également des commissions rectorales fin juin et réserve des étudiants en septembre. 
Des lycées font déjà état de problèmes avec le logiciel de saisie des vœux ! 
 
 Les critères pour l’entrée en STAPS  
Les 4 domaines / 4 compétences à remplir pour remplir les critères d’acceptation (sur la base du travail de D. 
Delignières) : 
- Disposer de compétences scientifiques 



- Disposer de compétences en expression écrite et orale 
- Attester de compétences sportives mais quid de la danse ou des arts du cirque ou de l’escalade ??? DANGER 

DE RECRUTEMENT FLECHE 
- Témoigner d’un investissement associatif ou avoir assuré des responsabilités collectives 

 
Mais qui traite les dossiers ?  
A Orsay seulement 1H en ETP affecté sur cette mission. 
4100 dossiers pour 300 places 
 
Qu’est ce qui définit un dossier équilibré ? 
Le risque sur les filières en tension c’est de pouvoir sélectionner un seul profil type Bac S avec mention => quid de la 
mixité ? Des élèves issus de la voie professionnelle alors que les STAPS sont la filière où ils réussissent le mieux ! 
 
Avec des dérives, la création d’entreprise privée qui propose des stages à 720€ pour garantir une entrée en STAPS !! 
 
Au niveau de la concurrence aux filières STAPS  
 mention complémentaire pour les élèves issus de la voie professionnelle 2 UC du BP JEPS + BTS 
  concurrence avec les formations privées avec une fuite des L3 vers le privé puis retour post concours. 
Conséquence : tirer les formations liées au sport vers le bas ! 


